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1ère S : OBSTACLES MÉTHODOLOGIQUES en SCIENCES PHYSIQUES 

et REMéDIATIONS POSSIBLES
En 2005/2006, les formations pédagogiques à destination des professeurs de sciences physiques de l’Académie de Nantes enseignant en 1ère S ont été axées sur le repérage des obstacles méthodologiques rencontrés par les élèves et sur le moyen d’y remédier.

Le document qui suit est le résultat de la réflexion du groupe des formateurs académiques en lycée, complété par le travail des collègues lors des journées de stage. 
Les obstacles méthodologiques ont été classés en huit rubriques :
· obstacles liés à une schématisation ;

· obstacles liés aux représentations graphiques ;

· obstacles liés à l’appropriation de la situation étudiée ;

· obstacles liés à la manière d’utiliser ses connaissances (réseau cognitif) ;

· obstacles liés aux équations mathématiques ;

· obstacles liés à la notion de variation ;
· obstacles liés à une modélisation ;

· obstacles liés à l’expression d’un résultat numérique.
Les productions des collègues participant aux stages sont indiquées en italique et les fichiers correspondant sont numérotés de 1 à 6.
Les formateurs académiques en lycée :

Gérard ANDRIEUX

Jean-Louis BOULANGé
Patrice BROSSARD
Jean-Olivier GARNIER

Martial GAVALAND

Colette HUET

Christelle LE BORGNE

Gilles LE MOROUX

Les aides IPR : 

Nathalie BENGUIGUI

Patrice BROSSARD

Jacques ROYER

	OBSTACLES MÉTHODOLOGIQUES
	REMEDIATIONS POSSIBLES

	I. Obstacles liés à une schématisation

	· Lecture (compréhension) d’un schéma.

· Réalisation d’un schéma.

· Corrélation entre un schéma et un texte s’y rapportant. 
	· Prendre du temps pour expliciter la « symbolique » d’un schéma.

· Donner une photo d’un dispositif et son schéma. Faire la corrélation entre photo et schéma. Mettre en évidence les choix du concepteur du croquis : pourquoi certaines parties sont-elles volontairement ignorées et d’autres mises en évidence ?… 

· Relier par des flèches les parties d’un schéma et les termes du texte s’y référant.


	II. Obstacles liés aux représentations graphiques

	· Savoir traduire graphiquement l’évolution d’une grandeur en fonction d’une autre.

· Savoir exprimer l’évolution d’une grandeur en fonction d’une autre à partir d’un graphe.

· Savoir reconnaître la proportionnalité entre deux grandeurs.

· Savoir traduire le graphe d’évolution temporelle d’une grandeur. Exemple : à partir de x(t) en déduire si la vitesse est constante, croissante, ou  décroissante. 
· Faire le lien entre le vocabulaire de la physique-chimie et celui des mathématiques. (voir aussi rubrique V) 

	· Avant d’étudier les évolutions (position, vitesses …), « placer » des états particuliers (position initiale, vitesse limite ...) sur le graphique. Réciproquement, si la courbe est donnée, présenter  certains états particuliers.

· Parmi plusieurs graphes proposés, choisir celui qui correspond à un texte décrivant l’évolution d’une grandeur par rapport à une autre.

· Proposer un titre à un graphe.

· Proposer un graphe incomplet et demander aux élèves pourquoi il est inexploitable.

· Associer des lois d’évolutions avec des graphes.

· Proposer des exemples de réponses d’analyse de graphe présentant des contradictions (exemple : l’abscisse du mobile croit de moins en moins vite donc la vitesse décroît…). Demander aux élèves de relever les contradictions et de les corriger.

· Grille d’autoévaluation permettant de vérifier que les critères de construction et d’exploitation d’un graphique sont bien appliqués [fichier 01]


	III. Obstacles liés à l’appropriation de la situation étudiée

	· Compréhension d’un texte.

· Connaissance du vocabulaire scientifique.

· Compréhension du vocabulaire scientifique.

· Identification des mots-clés.

· Reformulation d’une situation.
	· Clarifier la description des situations proposées aux élèves dans les textes des activités : rédiger des phrases simples (travail du professeur).

· Apprendre aux élèves à extraire les informations importantes d’un texte en repérant les mots-clés.

· Proposer une situation (schéma + texte) sans aucune question et demander aux élèves de rédiger les informations qu’ils en extraient.


	IV. Obstacles liés à la manière d’utiliser ses connaissances (réseau cognitif)

	· Utilisation des connaissances propres à notre discipline.

· Utilisation des connaissances des autres disciplines.

· Construction d’un raisonnement en plusieurs étapes.
· Faire le lien entre une situation concrète et la connaissance des lois générales.


	· Donner le temps à l’élève de « penser » sa « pensée ». L’amener à bannir l’idée du « j’ai bon puisque j’ai le bon résultat » pour l’aider à expliciter le « comment ai-je trouvé le bon résultat ?».
· Fiche d’aide à la résolution d’un exercice : les élèves doivent trouver la démarche en analysant le texte de l’exercice et en recherchant les connaissances et les savoir-faire dont ils ont besoin. [fichiers 02 ; 03 ; 04 ; 05]
· Tableau permettant de vérifier que les règles de l’octet et du duet sont respectées [fichier 06].

	V. Obstacles liés aux équations mathématiques

	· Utilisation des connaissances propres à notre discipline.

· Utilisation des connaissances des autres disciplines.

· Construction d’un raisonnement en plusieurs étapes.

· Faire le lien entre le vocabulaire de la physique-chimie et celui des mathématiques. (voir aussi rubrique II) 


	· Exploitation des unités pour détecter les « équations impossibles » parmi plusieurs.

· Faire « parler » une équation, lui donner du « sens physique ou chimique ». L’équation ne signifie pas la fin du travail mais le début du commentaire.

· Si on dispose de certains « liens » entre les grandeurs physiques, proposer une suite d’équations dont la pertinence doit être commentée.


	VI. Obstacles liés à la notion de variation

	· Tracé d’un vecteur variation de vitesse.

· Théorème de l’énergie cinétique.
	· Remplacer la construction d’une différence de vecteur par celle d’une somme. 
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· Plutôt que de parler de variation d’énergie, définir l’énergie finale comme la somme de l’énergie initiale et de l’énergie échangée par le système avec l’extérieur.



	VII. Obstacles liés à une modélisation


	· Qu’est ce qu’un modèle ?

· Un modèle pour quoi faire ?

· L’idée qu’une fonction mathématique 
[f(x) : x(f(x)] peut coller à un phénomène physique. [y, Vy, en fonction de x, y,…]


	· L’intérêt de la modélisation des interactions (Poids, frottements …)

· Histoire des sciences

· Histoire de la liaison math-sciences.

· L’établissement d’un modèle doit entraîner son utilisation dans une situation que l’on ne peut résoudre hors du cadre de ce modèle. Un modèle est conçu pour répondre à une question précise… il n’y a pas de modèle universel….



	VIII. Obstacles liés à l’expression d’un résultat numérique


	· Notion d’incertitude

· Approximations réalisées lors des résolutions

· écriture des résultats 
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